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nmarquÂ M. AchllU Scr^ptl, Béaateur du 
Iford, M. Juliaa Ltgftche. main de Roubaix.
11. û. Destotnbe», adjoint, la commj>(sioa 
aamlQlstratlva de l'ËcoU aaUooaU. M. Do- 
louby, pràtideoldes UrphéoDisteâ d« Yalea-
6iennM;M.Paj{nlr----'....... - ..
Bourelle, chef d»
PoTnp<«r8 d« UUe, ato., etc.

Uoè immense couronne x élé offerte & M. 
OulrxQd, aux applaudissements unanimes.

En somme celle soirée superlw nous a don
né des seosatloas rarement éprouvées.

Lionu..

___ Un nommé Âdolplto
.v.mvu», »»v de 21 ans, demeuranl rue 
Orétry, était allé dlmaaclie, vers minuit, chet 
son beau-pére, le sieur Auguste Verham—  
demeurant rue Bayari. Una dijcunsion su: 
bientôt entr’eux et Vermoat, tirant do 
gjche une lime, en frappa son beau-pire i  lu

Des voisins, François Movart et Philomène 
Doschervaes vinrent au secours de Ver- 
huurome, mais ils furent très mal rfçus par 
V-'rmort qui lni portn {‘pnlmwaX de nom- 
lifeux coupK de 1 me.

Les ai»CDtb Yandumme et Averboclce d« 
Mrvicedanslaïueüayart ù co moment, fu
reot prévenus de ce qui s’ét »it passé ol cher- 
churent Vermout ; ce fat alor» une véritable 
cbüS4e à Thomme.

Vermont s'enfuit sur le toit de son l.abiU- 
tioa. et c’esl là mu« le» agents l’arrâtérent.

Il a été conduit au déi>Ot du quatrième 
arrondissement. ^  ,

Verhsmm^ Moyartf l la femme DescUeryaes 
n'onl pas reçu de blessures graves.

________  „ . ’ Uacine, à l>.>limiuet
VanaepuUe,avait dps relntionsuvec la fnnine 
Hamoaux, deaieurant rue de L‘'U2-'. M. Ua- 
infiüiix 8‘apprcevait birn des infldélitt'.s dü ea 
fi-mme, mais pour tvitcr le scand.ile, ne 
disait jamai<» rit n.

Il y 11 quelque temps, U femnift Hmaeuux 
donna une montre i n or ù t-<ia aniuut muis 
elle la reprit au bout do «jutlques jours.

Quelque leuipsapr.'s Willem {.rétendit quo 
la ft>mmo Hameaux lui avait promis u nou
veau la mootre.

Dun» la nuit de samedi à demunche, Wil
lem étail ra complet /îlal d ivresse ; il se ren
dit me do Leuze, au douiicile de M. \U- 
meaux et enfonça la porte, lit irruption dans 
la cliambre de'* époux.

A la femme il réclama la luonlre en quos- 
«on, ù M. Rameaux, il porta de nombreux 
coups.

Willem esl un individu p*-u re-'omimm- 
dable ; il a dcjiUli'. condamné A cin.| de 
prison )»our viol sur ta propre Ülle.

M. IVimeaux «Ht tr^sestlniA dans lo quar
tier de la rue Leuge.

Willrm a et f'ouduii au d^['‘,t du
quulrièiüe acl:oad,̂ ,3emeut.

Le» suites de l’ivresse. -  Dimanohn malin à 
on̂ e iioiirea. le sieur IlHiiri Dhalluin. deme.iranl 
ruede l'Kpeulo, à l'esluuiinot Lagache était déjA 
•Il c iinplcl d’ivresïc.

II bü trouvait daiiH ..... ---  .
mier éta«e. assia sur la litLlul’e de la 
qu'd p<;iilit l’éqiiii>Lie

pMwnti ie relovèreul el lo transporlèrcut à 
Poiilsrainct ofl M. Lcpcr, doetear. eppcle, lui pro.1i-

**^Sou*ll!u"t’a»8ez gravo; on craint dpslésmn» in-

chambre située au pro- 
l’e de la fwiClie, lora- 
lia d’uno haulci.r de

__________ (Miftt-’au d’Or.
...0 Slèphensou, eu Toulaui rendre do la monnaie, 
•’aiierçat qu’un plateau qui se trouvait Jann 

le ti olr du comptoif ct qai oiitouait uuo aomme 
de 70 fr., avait<Li.uu.

Kilo a porlé piaiute.

■{ sauf Ae Y
Il a clô ie.;jiidujl chaz s«4 par-uti, r.u dos L a 

guc'j-TIaiM, riitr Capul.

Un expulsé. — L i pol ce a procéd.̂  i  Ta 
restation du nommô Joseph Son.<. i üsorand, 
ftgé de Vi an-j, dem'-urant à Mous.cn 
inculpé d’iufraction à tm arrélé d'expulsic

Rallye-Paper. — le rallye-papcr org.nisé di-
—  che iiiaiiu osr MM. Joaepii **1 (.ouïs lAiriii<oi;«, 

I. «latgrè le iiiauvais Ifuiii, réuni uno Iron-

eanrtl dû Toareoing.
g nenf heures, ou j'onl du

Nos c:i?aiier« snut parlia jiar Tarenue de

3a, XI. (Icorues Do-tombes; ie, M. Paul Deui 
que: Cm, M. K loiiard Uiü«aucourt ; M. rëiix De- 
Borin'int; '!<•, M. James I/>piat. uat cj chacun un 
flo.sdo rub.'iii!'.

Il y avi.it Varrivèe commo au iK-part beauoup 
)iilj;r6 le muuv̂ Ut temps bion île» 
as craiut de Tenir féiiciter Ica ~ '

a course quelquea chute.s ont eu

lÎ9uba»*i'ffnne devait prendre purt au 
«ours de Béthune.

Nous somme-J heureux d’apprendro que 
•Ute vaillante société Vient de remporter ur

nouveau succès. Ëlle «vait à lutter contre les 
sociétés du NoM et du P»s>de<<IalaiB qnl doi
vent prendra pari au concours international 
de (ienéva.

Voici d'apré) le concours individuel, 
ment nos gymnastes roubais.ans ont été 
classés ;

2a Georges LoUrund — 7e Van-Crenesse — 
lie A. Dupureur — 'JOe Mahieu — ‘Oe Oli- 
▼1er — 24e J. Coopman — :i5a Vergin — ■-.'Oe 
E, Coopman — 'me Dens.

Nous adrasssons à nos jeunes conc.toyens 
nos plus sincères félicitations.

Beaucoup de bruit. »- Hier matio. vers dix 
beurea, un ouvrier de l’usine Lepoutre, rue Salut- 
Autoine s’élant trouvé ualude, il tallul lê conduire 
Ala pharmacie M. Dulcroix qui lui duniu les pre
miers toius et lo flt r«conauire A Sbn domicile à 
Halluin.

Il n’en fallul pas moins pour fairecourlr le bruit 
dan-< le quartier qu’uu ouvrier avait eu 1e braa 
broyé par ton métier.

Ou voit quti cwla ae réduit i  peu do cbo;e.

V O Y A G Ë ~ ^Ë s iï> E W T IE L

On accta-uc i>:irl«ut lo Pr-Vs!dciit 
Chaque Yillo lui rond uo HyiafHlhi 
Et do Jmniea he-iutèn. au roso et frai
l.ni présonlontdan lloura ________ .
l.'c)ilhou>i «mo alors pona.%o mi arUont bra'

Uu rlinmlq ieur «u «avonuior Viclwr Vaissier.

VILLE DE HOr'üAIX 

Condition publique_de8 matières textUes

Uouvement de ln temoine du i8 au S3 mai

hoinuiagu; 
imia Ti<ai;o, 

du fln Congo.

moio ii.
Le Directeur,

L. BlPPKIt.

que
mal ù Taise, il avait demandé 
préparât un bain d< pied, et c'est 
la mort es  ̂venue le surprendre.

M. Debcpuf était originaire d'Armentières.
11 était ûgé de 07 ans.

Ooupa «t rebellion. -  Dimanche après- 
midi, deux ouvriers agrkoles, au servlre de 
M. Honoré, maraîcher rue de U BeUe*Vue, 
entrèrent dans un cabaret de ladite rue. Ils 
étaient pris de boisson et se mirent A chercher 
querella & un tieur D., qui, pour leur échap
per quitta Testamlncl.

Les deux ivrognes le suivirent dans deux 
autres estaminets où il se réfugia successive* 
luent et se portèrent sur Iul â des violences.

La police que l’on était slié quérir, intervint 
muis les individus revurent très mal les 
agents qu'ils outragèrent:

Ils ont été amenés au violon et hier Ils 
t'ompani devaut M. Cotard, commissaire de 
police du ler arrondissement qui les a inter- 

és et maintenus enélHld’arr^stution. 
le sont les nommés Hemy Vandewiel, 2S 
>, et Bruno Himpe, ant>, tous deux su

jets b^lgr». __

Rixe. ~  M. Duvigneau, commissair<> po
lice du 2a arrondissement inslm l mio : i . re 
de rixe, compl quée de vol, qui u Ik'u Hi- 
mnnche soir vers i l  heures d-n'' un c-.baret
dc la r

fociOt.'i les . _________  . .. , .
nif>e un grand concert, qui mira lieu lnndi 
prochain, b 7 b. précise.», dans Im '̂randr*cour 
d'honneur de niiilel-de-VilK < e cot-.-e.l esl 
réservé sux membres protecteurs *-1 !i >n )rai-

ijui apporte-

T O U R C O I N G

u  BOUTEILLE A L’E?ICRE

ration à annoncer.

Le public sait sur qu<d terrain
:cipal la disc^ssiuu sur le-

: ({ue t̂loa vieut dç sj coin|diquur

lon;', hl-r, daiij hs colounos du Journal de 
liuu'jtiL-'.

Uans un enlreiürl, ay.iiit pour titre : Les 
Viirau.'' de Scinl-'. hrisCophe, notre cüiilrOre 
enlrelieut lecl <<rs de changfments ap- 
pork's en cc m ni rt ù des vitraux de fené- 

; pui-4. plus loin il dit <{ue dimanche, ~

tophe.
■que l.'l, rion d'extraordinaire, i 
st étrange, sLutiêilunI, c'est le dernlo

.._.adoTentrefiU .........' ■ -........
lïuseiuent r.̂ i roduil 

« M. lü doy-'n  ̂ . . . . .
BchéveniPut do l O.'li'.e tri d.- la con-itruriiou 
d'une sacribiie monumentale. Muis, conlrrü- 
romcnt ù co qui a ét-̂ d>t au Conseil muuio:-

alinéa do Tentrefil.'t busdit que voici scrupu- 

parU du proch.

iq'
chur '̂e un>4 partie importante des 

GO,(XN>tr pr-'vu'a'i ievis.
V<iii> nv< < ; «'ontrairemenl i  ce qui

dit au C. -u-*:!! municip il 11 d>'pi'n>< le
I sjcri-ti'* u i*>t pus 4 beaucoup pièo cuu- 

vertc pu!' le d;iii d'uue pevsonn-» pén^reuse. 
Lafabrlqno unra A sa chiiije unj p.ùiic 
oportante des üU,ÛOO fr. prév i.s au devi-̂ .
Eh bien 1 Comment trouvez vous cd.i *
Lh fabrique n’uvant pas 1. !, iest<ii:,rr .h i:é 

.jBaairei p.; ir faire facn û unj d**!..-l'O ur
gente cl de première nêOi’s<:ti' -mü r -.le lu 
ravaleiuenl el ne trouvant tout i cou;, en ::i> 
siire d'apport̂ -r un« gros.-f pu:td.*u8l.i coiu- 
truction de la sacristie, objet «ic lux-.

Vo Ih, ù coup sûr, qu> d>'̂ p:if.̂ e tout ce que 
l'on pouvüit imaginer et vient itinguliérumenl 
donner raison à loul ca qu’a avancé lliono- 
rublé M. Dron, co dont on i :ait bivu nlr du 
restfi.

Et maintenant qua va-t-Ll

da la Société.
l'.irmi les arlide: . „ . . ___

ont Icurconcouin à cell-* ifa musicale, 
lOHs cite •. Ml'f-Iflcob, de l'Op^ra-Comique ; 
IM. Dulin de TO i- ra-o n quft, et KUo La 
erre du théitre du Chùttlei.
Le [irogrammo sora des mieux composés. 

Ivresse. — Edouard nlta-
1- ur. rue de Oand, a-•lé i'.-lî -: d*'invcon- 

traventioa pour ivrosî-o piMi.jue .truai,«m- 
bl.ni<!ul.

Plainte contre son mari. — M-e Hm*Uie 
L ... f.'mmp F... rue du Boi^. m  "fié pin pie 
l'iiutr-̂  son iii.'iri qui c.iuse l'i ' pif-iiimi'nt du

W ATTU r.l.OS

UN THÉATRE A WATTRELOS
f •» troupe a i riiM're de 1a R» 

tn!j. qui rrn-.o*e .le r.-nir cl..i 
'.l'an>OMl- ’ . i '.r«* \Vu" •

Lm“ Bpectül- ir« n'Milenl pa» <i -t numbreux 
mn.-* il f:inl Ipnir c-̂mpt.» du unmai» tpuip.s. dii
l)''U dn putiHci'é doQ' À; i  cette aoi é̂  ; c'est d’ail 
le'»rn la premiéro <te co (^nre qne l’on voit ici.

11 no nous convionl pnado, f;»ir<> ln critique d’un# 
troupe qui n'it joué iiu’uni» fnl* dnns noire îlle 
noua noua bornerons ù «itioütpr M)f- Mirhau, .T 
Rotsael et »;hirley comme des aiti&tcs d’un réo: 
hlfnt-

M. Rou«vp1 comiq le p.i esfpllpnee a heaneoup 
amusé l’nudilnirc au«»iles npr>luii.Ü*-fim-nls ne luf 
ont D3S Mllo S innrv a .lemcnl ét̂

C-.-i6d auituut ùsui «.jii rOk do charbon

rppréwn-
Briflauf,

fort u 
nî re.

En résumé aoiré-: Uès am

Toujours l»s fraudeurs'de poivv» — Lmidl 
A"» nvii Im ri.'*w*és Cpbanel et Descamps de la 
LritiU'Je de lu .Slarimoire eu aervico au pava du 
Ballon sur Wattrelos. ont arrMé. vers onzo heures 
da mntin, le nommi Alphouw iJrucquet, da Rou
baix. Ofrjiulüur était porteur de 1 kilô t ÔO de

Vente de propriétés, — t.undi 2à, M* Dawey,
1 procédé e 

.. lion dea pi-.̂ - 
e Saint Joaepb.

de Watlrel

iMulanî r̂
Lea oiïres «uivantea ont été faitea : !• P. 

maison à urage dn boulanger, .'>.1100 franca p 
B-̂ rquart Paul; 8-Ponr one maison aTec\.._... 
inrdin au hamoau de Beaulieu. it.*>00 fraoca par 

efebvro ; fl- Pour une partie de lerrain 
'Avplln, d’envirou U.lî;t mottes car- 
lOs par Mme vouTe I.efebvre ; i* Pour 
lfl n«rtio do l-’rrain su lieu dit : 1«
> francs par Mmo reuve Lefebvre

(î« ivinl élé déclarées insuffisantes,

, ;ir.uoncé q-ie lê  nmiilcur̂  dfvr îent

e grand

aicipal, il a été dupé, 
uutre avis, il n;

3 présence d’u

:nasai

sible ... r ................... ...
reveuir sur la délibéralion do vcndr.di d< 
nit-r, et déclarer celte délibéiation comme 
nulle et non avenue.

La pari imporlanle que la Vabrîqtjo se pro
pose d'appurier dans la construction du lu 
sacristie, elle devra Temployer au ravalement
l tout s a dit.

Mort subite. — M. .Auguste D.d).puf, :<n- 
cien uutaire, qui avait été le successcitr <1 - 
M. Hui-.el)roiicq, maire de Tourcoing, u suc- 
coml)‘̂  hier matm, à une «tlatiuo d’ap- plexi.- 
foudroyante,

•eu'o BPra fuie A l'uuiiutde. 

Çi se'disloque S —

;t Lille oii la

iValtrelos
IHI

0 inléioai-antc questlcn.

Uu Toi au Becq. — l

fermier, su Irmieau du B“rij. 
Bjii atisoûc.--, dea mall »U-i iri

ne Pn ur d'uno valeur do cent frano* ot uue 
u>e de 2-'» franc,'.
fl ouvrier <le ft-rme q,ii a vl̂  (rav.iillé quel«{ue8 
s che* M. Delnesle, est tort souj-connec.

T  n .  I B  T J IM  A T T  x :

ic : M, I.&ni,\ Bubsliliî
.e :or:iiie. — ,M<pur-,
iii-<''Iih Itieli wil, 'ü do;<. j-jurn .iicr i

eotu; Edooârd \>ekb«. 45 sna, marchand de 
mouise A Tourcoiog ; Léopold Vorssburt, U9 ans, 
couvreur, saus domicile ttis.

Ls 8 nOTsnbre I8UU. U. Oastavs Browa*}'!. (sin- 
turier A Roubsix. constata qu’sprèa avoir brisé uu 
des earreaux de vitre d’uae feoétre. sise A I m. 13 
au-dessas du iol. on avaii pénétré daaa sou maea* 
sin el sooatrail A aoo préjudice deox pièces d'étoffe 
d'uns valsur de £)0 francs ebscune. ot vingt-uns 
l>obinsa ds Isine peiguésévaluèes <iOO fraocs.

Le vol remontait A ls nuit du 1er au 3 novem
bre, ear le !j au matin, plusieurs témoina avalsot 
remarqué le carreau cassé ; d'autre part, iea cons- 
UUtions matériellM euftiflaisut pour démontrsr 
qus le crime STSit élé perpéU-é par plusieurs per-

C' lisurs individua, parmi lesquels 
demandé, le 2 novembre, dans

.............................i’on a'svait rien entendu dire
._ .......V .«uartior.
os Alt rapporté par le témoin Planqoart 
rs. qui. lui-inéffls. en avisa la t^ee.

----- J habitait la maison du nommé vaode-

t t r . : . , , , .
Une perquiaiUon opérés A ce domicile amena la 

découverte dea objets soustrait*; lU mètres seule
ment manquaient à l’une des piéoes d’éluiTs ; los 

étatent eoulenuet daus viuq «aca. aembla-
......... stix qui fnrenMro’iTé4 rh'-r Wcl.ho, mar*
cbaud de moules.

Mi» en é'atd’nrrss'ation, Vsndopiitte, Verwhurs

Mats il a été •-l..i>li - 
n9eu)l>le U Boir<̂" : : 

d'Ar'ieiU, ct le lêm,.;,

Achille Lsfusts. tf ans. Frssnoy, -  Joeèptuns 
Blamme, 76 ans, Cohsm. — Dsbargs, préssnté 
sans Tie, Plaee. — Georges Bert, 6 ans, eonr Ns* 
poléon.

2kUriage. — Entrs ; Alphonse Delescluss, 23 «ns, 
tisserand st Léonia Uchio. 28 sas, filease.

l'ÉCOLIER i l l u s t r é
Nanlflqae publiMlloD 

de 16 iMi«eB de t«xt«, oraée d« S «ravarM 
dues anx nseiltrnra deanlnateur«

PARAISSANT TOUS JEUDIS

Pru iu Nuwro ; »  («iliiies
On peut se le procurer en s’adressant A tous ias 

Vendeurs de l'Avenir «fe Mo*tbafr’T<mrcotHff.

BÜLLETII^ LAINIER
(in̂ ce A quelques vendeurs doveniiH nlus fariW 

ii-i alliiie* oui up.i- un peu d *cuvile. uoas cu
rons aujoura'nui Kjo,^) icilos. cliitTre suquel 
ist ulu« l>a' i' depuis io> idemps.
UIOK J l'-l • •• i.tsmbrc i*i.l fcrvl deux çei.- 
etiiviiiii > ‘ Il céteoIflciellu'leiSPieJi.

PeliraéM 4m I* num
Centra* A

ICal. 0.00 0(0 ; juia, 0.00 0« ; jotllM, 0.00 OiO : 
softi. 0.00 0|OT̂ septeaibie, OÆ O fT ^

PeltBéefli «IleMMsdM 4m la Plata 
Cenrntf S

Hsi, &.S7 m  ; juin. S.» 0|0 ; juillet, h.t1 
aoftt. 5.40 : septembr*. &.M Ipi ; oetobre, bM IfT 
norambre. 6 .»  Ii2 '. dèssmbrs, ».U lâ ;  laaTSi.
&.èO Ofi ; févrisr. 8.40 0|0.

VsnW : S.OOO UL
contrat M

Avril. O.UO 0,0; mai, (.400,0; Juin, ».49 Ofi. 
omet. 5.4; il*.
ICsrelié odme.

............. fi« l 'i

ï " ; ; ; : :  i f l

V.fM.iin» a formell e

du l̂ r̂au tl nOTtiiiilirc, l- i l.>,.̂ '-llMlldî c» v<<lé«.- 
avaient été transportées |ur Vundcpultc et Vors 
cbure qui iw avaient csebées derrière le ht.

Ence qui cunccruo pluipariicaltércmcnl Welglia. 
: partieipation au crime, i-n di'h>)ra dus cireoiiv 

._Dces prerappclées, e'I u.linaAe par un billet 
émané de lui-uiéiu« et dau,' >c<i.iel. ua coirs üo su

do liv-t'iminet de l

chef <'e vul de de is ballet <

iaipliqu;- 
;rucllm ùu

Ptoiabre ISÜO 
Wifl̂ hewt,«*n oaiK-, iichca-iié p*r le païqui
• Coiirlrai, couime l'uni'l «d jur recel d*iui >•.: 
) li'»is bulles de 1.üha cuinuis û la g.kru d*

(J innt A V'erscli'irp, c'ps' iiti Tol.‘ur do prof'-«- 
on lies plus t).ibikK ot de>< 111 -< <laitg< >eox. ]:!> 

belsi-|<ie. il n s.rbt, .iep-üs Isr., Irentcsapt cut 
ii.itioiH p iur T.iH. coop», r.ijpture de ban. cti: :
I E>ctuoU«meul tioas ln couii d'une romlanm-i 
à einq ans de |ui*on et cinq nn* tlf Bnr̂ •p!l 
5 pour vol qualiüé, pron-rncée le t î }a,iloi 
pnr b co* de Üiinl.

in<iepiit:e, est condamné ü ans de prison; 
cUutP. À 3 msde récl.t.sion •. Welghe c ‘

^Oüvsllss à la :̂ zL'i
A... aun frère avec lequel il ebt brouillé, 
n «l*'mand«il l.ipr ù son petit gardon, «n lni 

iiioQtranl bonoucle ;
— C’esl votre onclo. ce nion.sieur?
— üh ! non.
— C’est cepen-hnt le frère de votre 

père?
— C'élail 6on frèro,.. qnand 11 était p"- 

lif.

L sur l'album d'un proft&rreur d'escrime 
’our avoir un duel, il faut un peu 
i.ur-propre et beaucoup de salle. *

BauLE M.\inOM

conditions d’nne liqueur agréable, les avanlaa 
d’un vin médical el qu'ils le rccoumanderont 
leurs cbenta.

dàks tous le s  cafés

Exiger l’éUquette sur la boatedls 
TRILLES Frères, à l'ori.igotin.Pyrénèes;

. > l u i - u h 6  *  ( e r m « <

OE H U U SA .X-T C U R C C IN C
J,. l j  M̂ .l 

'ft-ai’li» da 4 beura» i,1t

ii'l" : : ■ ; : Ê ,  

S Ï ’S;''- : ; , ; : i S

Janvier , 1MB D 
PèTrier..........  a
Mars..............  Tj
Avril..............  5
Mai..........itJ91 r.____
Juin................ Ci 6/6

On uous tclégrspble d'Alsxaadrie d'EsTP** :
« On rontini'e ft -«‘Tnalcr dp diffî'r̂ n:bOî tt■|ctsd« 

1* haute el l>|u»o KtfyUe. l'appuiUon de aetrie- 
relies.- juaqu'A préreat. ou n* eroit pas dav.i^ y 
altKch .1' ;rnitde importance ; maiall faulMu^ter 
•I!!*'ce-< niuvelles ont prodoit uno f<>r(e hiuase

PÉTROLES
Payé

-  A -

V'II.LBTTE. S5 aui -  «««Nbiax.

Rdubaii-Ti-':rr,oinÿ 
Onln.1 n. t

-.'0 uuo A 0.4:.
15.000 à
5.000 A 8,Mr. 
j.OCOAC 
■0.000 A 5

___se
Septembre 5.000 à
(Msss ds Tourcaing, conirat l 

Juin îôOOOAÔ.tr.

CoMiiat UF 
.Juillet lo.OIX» à .V>

1 Otai ; lUO Or̂  kilos.
Isndanes. Faible.

€OJM V O C A 'f lO IM

o.tl/re sundiiale patronale dos coiH'eans de 
... aix. — Réunion générale de toos les patrona 
coilTeura ds Roubaix. mardi courant A U heur«« 
précises, au café Fourmisicit, rue da Vieil-Abroa- 
voir.— Présence indispeusaLde de tous les patrons. 
l’ornia:ion de la Soeiélé.

CTAT-CIVIL DB TOURCOINa 
Naissances du 21 mai 

Alice Stroyve. rus de Itome. — Céline Vaniuoor- 
iegheui, pont de Neuville. — Isidore Deüeule. 
du firand-riaiair. — Prucopa Vandebroucli, 
Vsndcveuns prolongée.

Du 2ô
Maris Dafonrmont, rue de Oan i. — Msrie Ver* 

3iK»ie. rue des l’halumpiiis. — Juunuo Viilaeya. 
uo du Potit Village. -  Matnilde Loctorcq, rue du 

Jlanc-Seati. >. iTrnest Deineulviuce«ter. rue du 
(ninqiiol. — Marie Destombes, rue du Tille

Cbarles Vanmoorleghem. 2 Jours, pont de Nea
jUe. — Germaine Ti - ’ - • - -.......................

— AugQste Debœuf,

ÉTAT-ÜIVIL D r  LANNOY 
Du l.’> au mai 

Kui«&dnc«s ; Louise Desmalin», au Fresnoy. — 
Berlhe lierthaut. lue du Bois. -  Marthe Erhena, 
Nouvaau-Mona*. — «salon Donoulet, i<l.

Décès ; Victorine Michicl, 5 ans, Vcrl-Pré, —

Bourses Commerciales et .l^ricolfs
_____ O

CÉRÉALES & FARINES
i PAKI8, 2ô Mai. — (D?tvche tpéeinlê .

l'arlncit t 12 marque*.
•i) 23 I -1% i l

Cuurant.. 61^ 00 2Ô Juill-Aoi'it

I Jiiill.Aofll 20 75 8» 50

ma?» l.t- I Juin-Aoûl-------
11)’i) l'J'.^14 diirniers !'>-*■ —

H U IU S , GRAINES ft TOURTEAUX
HUILES GR. TOt'R. 
Pheutolilrs l’hec. les 100 kUos.

Huile épurée pour quinqust 76 — A — —

L A I N E S

Anvers, 24 t
----r---- ------ -Jui
n suiot et 00 balles Australie.
£n disponible,il a été traité balles de la PUts

i i :

ïo l  *•: «. 
'i « I l  m 1%

B O U R S E  D E  L I L L E
Du 25 msi l(»l 

Ias alTùrcs oui été isse/ suivie*, sana graml 

I; tlonrri^rei ûO n*. à

Briuy li.'JUl); Bulir a.2Ud '.û ; l^cutieUs>U(t; M 
Uns 2B.ÜU0 si UelHcourt mC.0. 0« sont trèit tp*
'«•IX :>i lUvcuionl lés (out'- iirccÂlenUf.
' i Ilia itwo m  flO.

Aruiestiôroa
oouroM ttMAmiê

ler mai. — Ansia (lOOe ds deniers) 190 fr.
Dourges. porteurs. »M,80. — Dourgea. ooi^a-. 

m . -  Anietw. 0t5.«l. -  Uévia, lld  
l-'j mm -  Bully Or«iar. n.imla.. 40 -  Bully. 

liren y, pt>rteur8, )i*». i5 — VieofgB*<t-Noeoi. 4ÛU. 
c'.imeuis de Daones, :)1.50. — rimenht de !>aaas.

iuiplrl publié iou$ let lunffii.
, voir le taklem*

10120 «  —
-  s4r.U. 101 -M KonUbérè I S M ---
- S4.UI. 101 ro Ostende A cr.. ---

- 11^; 87^ -  B *V  I I -  
Kaa .itès 4 1/9. liv -  Towasi «4 . . — —

4. 107 »  - 18«Slâ ^  -
5. W M i Oa«l. iMèS. -i ~ 

Cr 4 1/U, fiU ' •> i«0. KM 9»

-  i;  H  £  . u<t. u H  z z
- jrn iw i. l is -  - m n .---

b U L L E T I N  F I N A N C I E R

r des rachata rriever le niveen

....... . , ......._ralt ssmedi A 9i.97 e fait « , «
premier cours et tombe A W.«{3 poor m  relever h 
18.85 dernier coure.

Le 3 0 0 nouveau clôture A 02.22 au liea de 
cours de samedi.

!/AmortissaI'ln a uiasé do 2K c. ù 9). i<),
Le4 1 -ifallKM.f.V
U  GréditFonri.T s'inscrit* l, Jf4fr.
U  Banque de Paris é 7%.
U  Cr^t l.voBiiats A 75

Soci^é tî néraie et la Mot̂ aier n'.wt pa.-. ttè

Le Suez passe de 2.620A 2.613 00.
Par suile ds la crève dea empioyAs <tee Omniliu* 

ractlon qui étsit wmedi A 1.106, a faitl.nlflfr. 
premier cours et clotm̂e A l.oeo.

Peu de chansement aor ks Fonds élrsngera. 
L'Italien fioTt A 
Le Turc A 18 fr.
L'ExtèrienrA72 fr.
Le Portugaia A 4.’)lif?.
Le Ruaae Consolidé A W7 fr.
Le Rio se négocie A âSft fr.

1«Mb Jeonal 1 4*¥ntr 4s Ksitat» y»s»r»w.y 

U  génmt : IL ULKJAKDIN.

KewUâ tu ds l'ÂPénlr dt̂ Soubaite-Tourcoin ’̂ ï i

T R A H I E I

Comme pour Tavertir, le cocher, qui i 
observé la scèn^ donna, avec le manche <le 
eon fouet, un léger coup sur la purlière, 
moment oî  Julos disparaissait au <-oin de lu

Hélène éprouva uue réelle honte qu'il y 
•ut un témoin, quelqu’un mèlô à cette his
toire; iD&tinctivemeiit ta pudeur do femme 
M trouvait froissée, mnis il èta.t bien temps 
vraiment de bongerd toutoi» ces délicatesses.

Elle sortit. Elle avait conscicncoqu't lle de- 
TaitCtre très pAie. la uiiu« eIIray*'o du cochf*r 
lni montra qu’elle nn .s'étail iia» lrnTi>pée. 
EUe avait bile de le voir parHr, de se tre uver 
Mule, de sentir ee t/rmoin :?<''n?nt éloi(;né.

— C’est fini, vous pou\iv. p ii îit. 'li-<dle.
Aussitôt »'llo niiir.'li.i di'tK l< i|:’v,-ii;.»j f.ii 

tous l’eux .avaient diaparu. Lile l' l̂mrnM 
eep<'nlant : ie cocber éluil toujoura L'i, cu

rieux de voir la scène. Hélène cul un mou\u- 
meutd’impatiance; 'tociiemeut il fit tourner 
■on ' heval et s'èloigaa.

EUe avait i  peine fail cinq o:i six pas 
qu'elle dut s’arrêter brusquement pour entrer 
tous use porte oochère; elle venait d'apcrce- 
▼oir Julet, immobile, attendant ou coin de la 
r u ' 'n w  i i , î .  ni d- T-' -- nvr.-.>. 

indiffèrent, ponr avoir une eontensn^e, il pne-

sait cn r<vu<' l\’lulat.:i' du magabin d'épicr.ri  ̂
<iui sc truuva l lh.

Hélène ■«'•'•t lit enfnocô‘3 davantayo la 
%'ortto do la pcrh q-ii Tubrituit, avec une 
frayeur qu'il na rev.nt sur ses pas, (pi’il 
n'ins,iaclât pur défco'uvrement les msiscns 
sur sa route et qu'ello ne fiH surpri.-e : c’  ̂n 
étuit fuit alors dc toutes ses précuuliuns, ellr 
n'aura.t riea su; il fallull év 1er cot écuei! â 
lout prix.

Pendant qu'elle donieurail CKchèe, son es
prit s’ingéniait à trouver la clef de cette 
énigme. Où puuvaieal-ils se rencontrer t Et 
son iiiinginalioti lul faisait pa5;ber en mvuo 
les iii'iiKuns ou les rues avuisinanteâ. Duns 
quel endroit >e relrouvaient-iU f 

Quelques in-tants après, elle avança tioil' 
liement lu tt'de huis do la purlo ; Jules n’était 
plus D. — K lo s'élança au dehors, gngau le 
coindc U rue Idoue. Hieu 1 

CVjt impossible; il n'avait pu disparaitre 
aln«4i ; »-Up <'fiü , ,.it un peu fulle, A droite, à 
(?«ui i '‘.'Mas -jnfi.l^ gensquilaregirdaient, 

file j'eLi.U, en passant, un coup d’<jjil dsns 
l'en.riü dl! la uiiiisoi qui se trouvait sur sa 
roule, espérant l'apercevoir encore.

Uu moment, comnie & la gare, elle crul le 
reconnaître dans un homme qai portait un 
costume gris ( t doni U démarche ressemblait 
A 1a sienne; elie se précipita el s'arrêta aus
sitdt découragée ; elle comprit de loin qu’tslle 
l'èta t trompai

11 y v.iit ,U qnft r»#Mr* I» lét#, «n v4r »>» ; 
l'avoir fu 1A sous la main, ai près qn’etle

n'aU;dil eu qii’A ulluiigci le LriS po<ir lo sai- 
•ir, et 1.» hiiv- r soiteui' nl di^i ar;iltre. Cor- 
tftim mont tout éUit itri ) onr cll-.il n’y avait 
aucun e.apoir Jel. s .̂>nv«in' re i’** ^ nr triaie 
M elli'"Il i,;i tiv.t Eculemect eO soir,
avec leur aud.ico, iK en rimirnt.^tuus deux, 
on lui r.’pondrait qn'.-llo /-t .it uu {.eu 1 jUc I 

Elle eut la Iciitation •! ci.trer dans ln mal- 
pon pr-V̂ de bqit Ile il a- .tit ;iUendu un mo- 
m-,i.t, de «'inforiii''r i> .'-i la cor.e}>'r>:'', de 
solliciter à prix d'ur un reuA-ignemenl.

EIIa n'osa par.

Oue faire seule, perdue ♦ Siou élail in- 
Folent. n\ on la chassait, que répondrait-elle, 
pourrait-elle crier h lou& ces gens qu’elle était 
uno bonn^Je feuim'', qiteile rhei'chail son 
mari et uao miaérableqni 1;. trompaient !

El elle s'irrilait contre ello-nièoiv ; c éiait 
trop ridicule, cn vér té, d'élre reblé comme 
uno sotte derrore cctle porte coi-hère. ell-- 
maudisssil sa timidité cmint.ve. Eh bien, ct 
quand U TaurAlt apcrrac, qn’importalt main
tenunt, puisqu'elle était srtre, qu’plle pouvait 
-ca user sana crainte!

Elle reprenait sa course uvcc ui. dé.ir fou 
par instant do doniander «nx gens qui pas- 
aaient s’ils avaient npereu, en venant par U 

Lafayette, un homme habillé d’un Téle* 
ni clair, avec un sourire perpéluellemenl 

ironique snr to vidage.

\h! ce sourire, eommeil 1» |»oursuivsit 
nlenanl, comme elte le trouvait odieux, 

irrf<jn» ; r̂-* ment II- ii«ririent ) i«n « airins* r 
d'efi- toos deux : carlls étnient ence mom.-nl

ensemble, enfermés tranquillement, i\ l'abri 
des regai-da, de toute cra ute !

T“Ul élftitd rei-oiMmen-'er inffiutûnant j les 
pr'CRutions prises, les augoi-̂ scs endurées, 
les humiliations sub’es; elle ivpasüoruît en- 
cora une fols par toutes ces tristesses! l>«8 
larmes lul venaient aux ycux, il fullait tous 
ses eiiorU pour qu'«;ll<î pût v.'[ i aaer les san
glots qu'idle sttuluil mouler d sa (,'orge.

El loul A coup, il lui v.nt la pensée tenace, 
persistante, obsédante, qu'elle se trouvait de
vant la maison qui les abritait ; c'était eomrae 
un pressentiment qui se tournait peu i  peu 
en certiiude: on avail bien parfois de cet 
averUsaeinenis l

Elle les d«vinait U !

Tendant qu'eiie s uû'olait d attendre au bas 
de cs mur : un peu plus haut, loul près d’elle, 
au deuxième, au troisième, dan:i l'un des ap- 
piH'lsments qui s'étageaient les uns surles 
autres ils étaient enferrué:* tous deux.

Mainlenanl qne cette ccrtitudo la possédait, 
qu’elle ne pouvait «’tre trompée par >on pres
sentiment. il fallait agir sans larder. Kile ent 
la )>ensée d'aller, de monter, de courir à 
tes lesporlea, de demander pariout ce qu’elle 
désirait savoir. Elle comprit qu'elle était f<dle, 

que toutcela était irtéalisable, qu'on s« 
querait d'elle.
'^aus rétlè<-,bir, sans vouloir seulement 

ger à ce qu’ello allait dire, elk «atra, ouvrit 

la porte de la loge où la concierje s'Atait la
vé#. étonné# de eette bmsqoe apfwr tfon.

L’ne olenr de renfermé, de beurre ranci la

saisit H la gorge, lui donnaut ir.‘S.iuc un 
haut-le-cwur.

Est-ce qui! n'est pa.s inonlc i<i i..ut 
heure uil monsieur, rn f'rl  ̂; une flgnr'-.. 
,VOC des nlOU8tacilê  f deBau<lt-t-i r--.
La concierge la dévissifeiit, »’llr;i>’èe di»c<- 

visage très pùie, du lon s.uvadé dont ell- 
prononeait oaa parole.>.

— Je ne sais pas co que '.uu» d;r<*. 
ou.<ivou8 trompez, probableui^ut.
Elle eut conscience que i-elto l'auim.* était 

payée pour se taire; qu’il* av,iicni donné des 
ordres, qu’olle devait être signalée.

— Je sais sûre, lit-elle avec insistance. Il y- 
nne Jeuna dame qui ratiend l i  Laul.
Elle ne aorait plus, en vérité, ce qu'eiie di

sait.
Ls concier;  ̂ svti t pris le boiHon de la 

port.2, furieuse déji de toutes ces qocblions.
- Vous Tv'*us Irumpoi de maison, dit-elle ; 

il a,’y u pas de monde commo cela chei nous. 
C'esl une malaon L'tcn tonne.

~  Je rom d;t que j.» Tai vu entr. r.
— Esl-ce qne je sais ce que vous voulrz 

dire? A t-on jamais vu cel fntMcment U.
Eilt̂  avait ferin« sa porte brusquement, la 

laissant ntupéfaite au üiIUhii du corridor. 
Qu'allait-elle faire '
11 hli vint U pensée d’ouvrir oetle porte, 

de versvr »on pMle-munnaie dans U (abUer 
de cctta feioai*. de lul douer seekagnee, 
son bracelet, qu# lui importait I mais 
avec T nstaate |Wièr,> d« la ««aer où- tla 
étaient, dt lui I rc dans quo! appartement ils

fei'iiitüent, •; cftchaiaBt; car ils étaient 
ic . lu c-)’ère 9onp< onneuse de la concierg i liri 
seniidait une preuve qu'elle no s'était pae 
Ironipétf.

Et pul<, tuut au'Silùl. elle éprouva 
elle fmyeur : si ou la prenait pour un* fUlê; 
on a]>{relail les ayi'nts de police pour l.f 
ra dé'p'ucrpir ; si ou U conduisait au posta 1 

Klh» !K‘«iit un frisKiu it cette s. ule pentée» -i- - 

elle eut Li vision d>} U voiturt ceilnhiire- 
qu’elle uvait vu dAi>arqu«r un Jonr, dtvunk 

poste, d«»> lemmes débrailléw qm» dw 
homnM pouaaaient brutalaneat devant »ax. 

Commintaedéfendrait-eUe *
Dia davaik b aa avoir, alU 1« sMUU 

teauit. rallure d'une folle, anse s#a a ir i^ * , 
ua TistitDidkompoiè par l'émotiap. 
ÿaos bmit elle quitta oette maitMi b*06sA1 

fflèuu pim attendre devant la jxnU.
blie éprouvait en ce noment nne (acrova- 

Itlc, uae ia>inc:i>Ie las^itiido; Im quehj^ue» 
nHnutee passées d^uis la diaparitten de Jd-* 
ies, lui avaient ^mbJè longues romna de 
morteMee heurt» de soulTranre: Hh navait 
plu.s «Hpaicianfe d-» ce qn’elle était veua*: 
r«ir«. il ae rexiait en elle qu'un r t^ r  : preti-- 
ire du repos, ne fut-oe qu'nn Instant, a'éten-. 
dra daas an fauteuil au uiiliau du s i^ea, 
0t « a ^  d’oublier, de dormir, — oo tichar 
pieu rar «i elle le t>ouvaii, tant ii Ial se«MuH 
qiKriea {.aogkds brtiynnU «eraiaBt aa aoultr

(A iMivreu) Maxtmi ŸkZ.


